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Résumé de l'article
Pour comprendre la montée ou le déclin du pouvoir politico-économique ou du
pouvoir de guilde des groupes professionnels, il est nécessaire de ¡'étudier dans
une perspective comparative et historique. L'évolution des relations entre
l'Etat, le capital et les professions savantes a entraîné un déclin du pouvoir des
professions ou des segments des professions qui offrent des services
personnels et peut-être une montée de certains groupes qui collaborent
directement à la progression du capitalisme. Après la présentation d'une série
de paramètres analytiques, l'article examine les relations complexes entre les
organismes étatiques, les partis politiques, les secteurs du capitalisme et les
professions de la médecine, du droit et du génie. Des études de cas illustrent le
rôle de l'État dans quatre pays, soit les États-Unis, la Grande-Bretagne, l'Italie et
la France. L'auteur expose ensuite les similitudes et les différences du sort de
chaque profession dans ces pays et conclut par une analyse des répercussions
de ces données sur les théories actuelles au sujet du pouvoir des groupes
professionnels.
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